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ANNEE AANNEE A

OU EST MON TRESOROU EST MON TRESOR  ? QUI EST MON TRESOR? QUI EST MON TRESOR  ??

Avec Jean Le Baptiste, nous avons vu dimanche dernier, que non seulement le

Royaume des cieux est tout proche. » (Mt 3) mais qu'il est en nous quand nous

vivons au plus près de la Parole , quand tout simplement, Jésus habite en nous par

les sacrements. Nous avons compris également que la croissance du Royaume

dans nos vies appelle un rude combat pour empêcher l'ivraie de prendre le dessus.

C'est à ce prix que nous deviendrons de plus en plus LEVAIN DANS LA PÂTE,

ARBRE  de  grande  stature  où  les  petits  et  les  faibles  pourront  se  réfugier  et

trouveront la protection nécessaire pour leur épanouissement..



Jésus,me semble-t-il,  va plus loin aujourd’hui,  Il  ne craint  pas d'affirmer que ce

Royaume-Jésus, EST UN TRESOR INESTMABLE et que la personne qui trouve ce

TRESOR se déleste de tout autre avoir, pour acheter le lieu où Il a été caché afin

d'en devenir propriétaire .En accueillant cette Parabole je ne peux m'empêcher de

penser à la si belle fable de Jean de la Fontaine à propos de la mort du laboureur : 

Un riche Laboureur, sentant sa mort prochaine,

Fit venir ses enfants, leur parla sans témoins.

Gardez-vous, leur dit-il, de vendre l’héritage

Que nous ont laissé nos parents.

Un trésor est caché dedans.

Je ne sais pas l’endroit ; mais un peu de courage

Vous le fera trouver, vous en viendrez à bout.

Remuez votre champ dès qu’on aura fait l’Oût.

Creusez, fouiller, bêchez ; ne laissez nulle place

Où la main ne passe et repasse.

Le père mort, les fils vous retournent le champ

Deçà, delà, partout ; si bien qu’au bout de l’an

Il en rapporta davantage.

D’argent, point de caché. Mais le père fut sage

De leur montrer avant sa mort

Que le travail est un trésor. 

Jésus disait à la foule ces paraboles :    « Le royaume

des Cieux est comparable à un trésor caché dans un

champ ;l’homme  qui  l’a  découvert  le  cache  de

nouveau.Dans  sa  joie,  il  va  vendre  tout  ce  qu’il

possède,et il achète ce champ.

Le Champ c'est notre vie tout entière, LE TRESOR c'est

le  «  ROYAUME  –  JESUS »,  quand,  par  le  baptême

nous  recevons  l'insondable  grâce  de  la  foi,  il  nous

revient  de cultiver  ,  de retourner la  terre de notre vie

pour lui faire produire cent pour un ! Ceci nous renvoie à



la Parabole du Semeur :  « Et il y a ceux qui ont reçu la semence dans la bonne

terre : ceux-là entendent la Parole, ils l'accueillent, et ils portent du fruit : trente,

soixante, cent pour un. »

Si nous ne travaillons pas à éliminer tout ce qui fait obstacle au rayonnement de

Jésus dans notre cœur, nous étouffons Sa Présence, nous empêchons Jésus de se

donner à travers nous  et nous sommes les grands perdants car Jésus trouvera

d'autres cœurs moins encombrés, moins fermés . Saint Paul l'avait compris lui qui

écrit dans la Lettre aux Philippiens, un passage de cette Lettre qui m'a beaucoup

marquée dès ma jeunesse :

Et pourtant quant à moi, j'aurais sujet de mettre aussi ma confiance dans la chair.

Si quel qu’autre croit pouvoir le faire, je le puis bien davantage, moi,  un circoncis

du huitième jour, de la race d'Israël, de la tribu de Benjamin; Hébreu, fils d'Hébreux;

pharisien, pour ce qui est de la Loi;  persécuteur de l’Église, pour ce qui est du

zèle, et quant à la justice de la Loi, irréprochable.  Mais ces titres qui étaient pour

moi de précieux avantages, je les ai considérés comme un préjudice à cause

du Christ.  Oui certes, et même je tiens encore tout cela comme un préjudice,

eu égard au prix éminent de la connaissance du Christ Jésus mon Seigneur.

Pour son amour j'ai voulu tout perdre, regardant toutes choses comme de la

balayure,  afin de gagner le Christ,et d'être trouvé en lui, non avec ma propre

justice, - c'est celle qui vient de la Loi, - mais avec celle qui naît de la foi dans le

Christ, la justice qui vient de Dieu par la foi; afin de le connaître, lui et la vertu

de sa résurrection, d'être admis à la communion de ses souffrances, en lui

devenant conforme dans sa mort, pour parvenir, si je le puis, à la résurrection

des morts.Ce n'est  pas que j'aie déjà saisi  le  prix,  ou que j'aie déjà atteint  la

perfection; mais je poursuis ma course pour tâcher de le saisir, puisque j'ai été

saisi moi-même par le Christ.  Pour moi, frères, je ne pense pas l'avoir saisi,

mais je ne fais qu'une chose: oubliant ce qui est derrière moi, et me portant

de tout  moi-même vers  ce  qui  est  en avant,   je  cours  droit  au but,  pour

remporter le prix auquel Dieu m'a appelé d'en haut en Jésus-Christ.Que ce

soient là nos sentiments, à nous tous qui sommes arrivés à l'âge d'homme; et si,

sur quelque point, vous avez des pensées différentes, Dieu vous éclairera aussi là-



dessus.  Seulement, du point où nous sommes arrivés, marchons comme nous

l'avons déjà fait jusqu'ici. (Ph 3)

Certes, cette citation est un peu longue, mais elle est tellement riche, elle nous

éclaire tellement sur ce bonheur d'avoir été « saisis par le Christ » et le désir, que

dis-je ? La volonté de Le saisir à notre tour, de ne plus Le lâcher, de nous attacher

à Lui corps et âme, de nous livrer comme Lui s'est livré à l'amour pour travailler

inlassablement et courageusement à l'extension de ce Royaume où règne l'Amour !

Sœurs, frères, sommes-nous de ceux qui courent de tout leur être vers ce but pour

vivre de Lui, par Lui, en Lui ? Avons-nous faim et soif de Jésus au point de faire le

vide en nous pour nous remplir de Lui ? Je viens de passer une petite semaine

avec une personne qui a été baptisée  aux environs de quarante ans . Quel désir

de Dieu , quelle faim, comme elle désire Le connaître , se laisser façonner par Sa

Présence ! Elle affiche une extraordinaire simplicité qui lui permet à cinquante ans

passés, de poser une multitude de questions pour comprendre les Mystères et en

vivre. Je suis émerveillée et je rends grâce. Cette personne n'a pas peur de poser

les questions en présence de son époux croyant depuis l'enfance,  car, ce chemin

de foi ils l’effectuent ensemble, dans l'amour qui les lie et les fortifie. Gloire à Toi

Seigneur ! 

Le « Royaume-Jésus » est  un TRESOR mais c'est  aussi  une Perle  de grande

valeur, une perle précieuse qui mérite que l'homme renonce à beaucoup de plaisirs

éphémères et quand le Seigneur lui en fait la grâce à tout, pour l'acquérir, et ne

vivre que pour elle et par elle !

Ou  encore :Le  royaume  des  Cieux  est

comparable à un négociant qui recherche des

perles fines.    Ayant trouvé une perle de grande

valeur,il  va  vendre  tout  ce  qu’il  possède,et  il

achète la perle.

La perle !  Ce joyau incomparable que le jeune

fiancé ,  quand il  en a  les  moyens ,  offre à sa

fiancée pour lui  exprimer à quel  point  il  tient  à

elle !  C'est  toujours  émouvant  de  voir  une



personne présenter  sa bague de fiançailles ou la perle offerte par la suite et qu'elle

expose  avec  fierté  sur  son  chemisier !  Notre  PERLE,  notre  JOYAU,  à  nous

chrétiens,  c'est  JESUS !  Ne  craignons  pas  de  l'arborer  sur  notre  vêtement  ou

quand cela risque d'être pris pour une provocation, sur notre cœur. En Jésus nous

détenons la Perle, la Pierre , le Trésor, inégalable, le Bien fondamental qui nous

anime et nous rend les plus heureux du monde si   nous ...le...voulons ! Si tu veux

dit  Jésus au jeune homme riche !"  Si  tu veux être parfait,  va,  vends ce que tu

possèdes, donne-le aux pauvres, et tu auras un trésor dans les cieux; puis, viens et

suis-moi. "  (Mt 19) 

Jésus ne force personne,  « LA PERLE- JESUS » se propose,  elle  ne s'impose

jamais ! Par contre, parce qu'elle nous aime, elle ne manque pas, au cours de notre

vie, de nous adresser des signaux , de nous redire encore et encore « si tu veux »

elle nous le dira même jusqu'à l'extrême de l'extrême, nous permettant ainsi de La

choisir pour notre bonheur éternel. C'est pourquoi nous ne saurons jamais si Judas

et tous les judas du monde sont damnés car ils ont pu, comme Henri  Pranzini

ouvrir leur cœur in extremis ! Qu'Il est bon ! Qu'Il est grand et humble notre Dieu !

Qu'Il est infiniment aimant !

Si vous voyez une homme pécher mortellement

Haïssez le péché, mais ne jugez pas l’homme.

Ne le méprisez pas. Ne méprisez personne. 

Car vous ne savez pas le jugement de Dieu.

Et tel semble damné qui est sauvé, peut-être. 

Et tel semble sauvé qui est déjà damné.

Vous en savez qui son ceux a qui Dieu tendra la main.

Est-il écrit dans le « Chant 'd'Assise »

Tout en sachant que Dieu jusqu'au dernier ersatz, du dernier instant, tend la main à

toute personn,e s'il y a refus, il vient de l'humain ! 



Dans la dernière Parabole nous retrouvons le tri de dimanche dernier, tri que nous

découvrirons aussi dans la Parabole du Jugement dernier à la fin des temps : Mt

25,  31-46 :Et  ils  s’en  iront,  ceux-ci  au  châtiment  éternel,et  les  justes,  à  la  vie

éternelle.  

Le  royaume  des  Cieux  est  encore

comparable à un filet que l’on jette dans la

mer,et  qui  ramène  toutes  sortes  de

poissons.    Quand il est plein, on le tire sur

le rivage,on s’assied,on ramasse dans des

paniers ce qui est bon,et on rejette ce qui ne

vaut  rien.    Ainsi  en  sera-t-il  à  la  fin  du

monde :les anges sortiront pour séparer les

méchants  du  milieu  des  justes    et  les

jetteront dans la fournaise :là, il y aura des

pleurs et des grincements de dents. » 

En écoutant cette Parabole, nous avons l'impression d'être sur ce rivage, le filet sur

les  jambes ,  en train  de départager ce que nous estimons bon,  moins bon ou

carrément mauvais, donc à détruire, sauf que , à la fin des temps nous serons dans

le filet et, selon les choix effectués au cours de notre vie ,  nous serons placés de

tel ou tel côté du jugement  de Dieu ! A nous de réfléchir , c'est possible jusqu'à

notre dernier souffle de vie , nous avons toujours la possibilité de CHOISIR DIEU !

De CHOISIR LA MORT OU LA VIE ! LE BIEN OU LE MAL ! 

Vois,  j'ai  mis aujourd'hui  devant toi  la  vie et le bien, la mort et  le mal, en te

prescrivant aujourd'hui d'aimer le Seigneur, ton Dieu, de marcher dans ses voies et

d'observer ses commandements, ses lois et ses ordonnances, afin que tu vives et

que tu multiplies,.. Mais si ton cœur se détourne, que tu n'écoutes point et que tu te

laisses  entraîner  à  te  prosterner  devant  d'autres  dieux  et  à  les  servir,  je  vous

déclare en ce jour que vous périrez certainement; ... Choisis donc la vie, afin que

tu vives, toi et ta postérité,  en aimant le Seigneur, ton Dieu, en écoutant sa

voix et en t'attachant à lui; car cela, c'est ta vie et de longs jours à demeurer



dans la terre que le Seigneur a juré de donner à tes pères, Abraham, Isaac et

Jacob.» (Dt 30)

Nos choix ne peuvent être équivoques :  que ton oui  soit  oui,  que ton non,  soit

non : « Quand vous dites 'oui', que ce soit un 'oui', quand vous dites 'non', que ce

soit un 'non'. Tout ce qui est en plus vient du Mauvais.  (Mt 5) Jésus ne tergiverse

pas,et nous demande d'emboîter le pas ! N'est-ce pas le sens de la question qu'Il

pose ensuite :  

« Avez-vous  compris  tout  cela ? »Ils  lui  répondent :  « Oui »  Que  sommes-nous

capables  de  répondre  aujourd'hui ??  Il  ne  suffit  pas  de  dire  « OUI »  les  actes

doivent  impérativement  suivre,  ils  doivent  s'accorder  à  notre  déclaration

d'intention ! 

Ce n'est pas celui qui m'aura dit:  " Seigneur, Seigneur! " qui entrera dans le

royaume des cieux, mais celui qui aura fait la volonté de mon Père qui est

dans les cieux. Beaucoup me diront en ce jour-là: " Seigneur, Seigneur! n'est-ce

pas en votre nom que nous avons prophétisé? n'est-ce pas en votre nom que nous

avons chassé les démons? et n'avons-nous pas, en votre nom, fait beaucoup de

miracles? " Alors je leur dirai hautement: Je ne vous ai jamais connus. Eloignez-

vous de moi, artisans d'iniquité! (Mt 7)

Même un évêque, même un prêtre,  même un ,  une consacrée, un, une ermite

quiconque se trouve dans son petit confort, son petit bien-être, le souci de sa petite

personne,  peut  se fourvoyer  ,  s'il  accomplit  sa  volonté,  son plaisir  et  non pas

CELLE  DU  SEIGNEUR !  Rien  n'est  acquis,  nous  sommes  des  pèlerins,  nous

sommes sur la route de la sainteté, Dieu seul connaît le terme !

Dieu secret,

Tu n'as plus d'autre Parole

Que ce livre scellé

D'où l'Agneau fait jaillir ta lumière :

Tu dis seulement

Ces mots fulgurants :

Je viens ! J'étonnerai vos patiences !



Explique-toi par ce lieu-dit

Que l'Esprit parle à notre esprit

Dans le silence !

 Extrait de : Dieu caché

(Rimaud/Berthier/Sodec)

.Jésus  ajouta :« C’est  pourquoi  tout  scribe  devenu

disciple du royaume des Cieux est comparable à un

maître de maison qui tire de son trésor du neuf et de

l’ancien. »

Ce petit verset en mode de conclusion constitue à lui

seul  une  quatrième  parabole!Le  Scribe  (  nous  en

parlons souvent) était un fin connaisseur de l'Ancien

Testament ce n'était pas simple pour lui d'entrer dans

le  message  évangélique,  d'en  comprendre  la

nouveauté et d'y adhérer, sans éprouver un sentiment

de trahison. J'ai connu cela avec une amie qui s'est laissée rejoindre par Jésus ,

elle  venait  d'une  religion  qui  avait  ses  propres  codes,  ses  obligations,  ses

impératifs,  où la culture religieuse était  calquée sur la  culture générale ,  même

heureuse d'accueillir  l’Évangile libérateur,  elle  avait  besoin,  pour la  paix  de son

cœur, de comprendre le pourquoi du comment ….Il en est de même au temps de

Jésus :  passer  de  l'Ancien  Testament  avec  une  multitude  de  rites,  souvent

contraignants , au Nouveau Testament, n'a pas été simple . Il convenait de garder

l'essentiel  et  d'accueillir  ce  qui  accomplissait  cet  essentiel ,  tirer  de  son  trésor

( Jésus) toute la nouveauté et garder de l'Ancien (la loi et les Prophètes) tout ce qui

éclairait cette nouveauté . Garder l'un, sans rejeter l'autre !

 « Mais malheureux êtes-vous, Pharisiens, vous qui versez la dîme de la menthe,

de la rue et de tout ce qui pousse dans le jardin, et qui laissez de côté la justice et

l'amour de Dieu. C'est ceci qu'il fallait faire, sans négliger cela. » (Lc 11) 

« Ne pensez pas que je sois venu abolir la Loi ou les Prophètes; je ne suis pas

venu abolir, mais parfaire. »  (Mt 5)



Frères  et  sœurs  de  Jésus,  touchés  par  Son  appel  ,  nous  sommes  invités

aujourd'hui  à bêcher et  bêcher encore « la terre de l’Écriture Sainte » Ancien et

Nouveau Testaments pour en savourer le suc 

Gardez-vous,(gardons-nous) leur dit-il, de vendre l’héritage

Que nous ont laissé nos parents.

Un trésor est caché dedans.

Demandons à Jésus de nous donner cette Sagesse dont il est question dans la

première lecture, pour chercher, et chercher encore et toujours à nous imprégner, à

nous pétrir de cette PAROLE DE VERITE pour ne plus faire qu'UN avec ELLE ;

Puisse-t-elle devenir notre respiration, notre raison de vivre et d'être ! CREUSONS

ET CREUSONS TOUJOURS PLUS PROFOND la Parole de Dieu et la terre de

notre cœur ! LA PAROLE DE DIEU est un chantier infini comme est INFINI NOTRE

DIEU ! 

 « Puisque c’est cela que tu as demandé,

et non pas de longs jours,

ni la richesse,

ni la mort de tes ennemis,

mais puisque tu as demandé le discernement,

l’art d’être attentif et de gouverner,

    je fais ce que tu as demandé :

je te donne un cœur intelligent et sage,



tel que personne n’en a eu avant toi

et que personne n’en aura après toi. »

Nos jours finiront, la richesse restera, nos ennemis si tant est que nous en ayons,

disparaîtront, seul demeurera « le CHRIST VIVANT ET VRAI » ! LUI SEUL DONNE

DU GOÛT, DU SENS A NOS VIES ! 

De quel amour j’aime ta loi, Seigneur ! (Ps 118, 97a)

Mon partage, Seigneur, je l’ai dit,

c’est d’observer tes paroles.

Mon bonheur, c’est la loi de ta bouche,

plus qu’un monceau d’or ou d’argent.

Que j’aie pour consolation ton amour

selon tes promesses à ton serviteur !

Que vienne à moi ta tendresse, et je vivrai :

ta loi fait mon plaisir.

Aussi j’aime tes volontés,

plus que l’or le plus précieux.

Je me règle sur chacun de tes préceptes,

je hais tout chemin de mensonge.

Quelle merveille, tes exigences,

aussi mon âme les garde !

Déchiffrer ta parole illumine

et les simples comprennent.

L'Ermite
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